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Risques d'incendies en Gironde : la prudence s'impose en forêt



 La semaine dernière, 30 hectares ont brûlé entre Hostens et Mano. © NICOLAS LE LIÈVRE

En période orange, des mesures de restriction s’imposent. Elles ne sont pas toujours bien connues des habitants.

C'est aussi un effet de la météo particulièrement clémente de ce mois de septembre : la forêt reste très fréquentée, surtout aux abords des agglomérations. C'était le cas dimanche matin à Saint-Jean-d'Illac : vététistes, promeneurs, adeptes du footing… un véritable boulevard !

Si cette omniprésence participe à la surveillance du massif, elle augmente également les risques. « Ce que nous craignons le plus, ce n'est pas tant la malveillance que l'imprudence », explique Armand Loubiat, le président de la DFCI de la commune. Ici, dans le centre-ville, un panneau lumineux rappelle en permanence les consignes de prudence avant de s'aventurer en forêt.

Outre la foudre dans le cadre d'un orage sec, l'élément déclencheur le plus redouté reste un mégot de cigarette. C'est vraisemblablement la cause de l'incendie qui avait ravagé une grande partie du massif l'an dernier, pense Armand Loubiat. « La grande majorité des départs de feu se situent près des routes », abonde le commandant Sébastien Castel.


Vigilance orange : les règles en vigueur

En période de vigilance « orange », une batterie de mesures ont été édictées par la préfecture. En premier lieu, les travaux en forêt sont interdits de 14 heures à 22 heures, période de la journée où l'air est le plus sec. Interdits également sur cette tranche horaire, l'utilisation de véhicules à moteur sur les pistes forestières, et les activités ludiques ou sportives.

Les professionnels sont bien informés de ces interdictions. Mais ce n'est pas toujours le cas pour les particuliers 

Il est également interdit de fumer, d'utiliser du feu ou de camper dans le massif ou à moins de 200 mètres de celui-ci. « Les professionnels sont bien informés de ces interdictions. Mais ce n'est pas toujours le cas pour les particuliers », observe Armand Loubiat.

Interdits également, les écobuages, responsables de nombre d'incendies. Le 17 mars 2015, à Avensan, un feu de déchets avait provoqué la destruction de 60 hectares de forêt. Les auteurs ont été condamnés à quatre mois de prison avec sursis.

